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POEMES 

Pierre DesRuisseaux 

Un enfant fou parle 
de Ramakrishna 

parmi la middle class qui sent l'alcool 
elle a des cocotiers dans l'aile 
et deux mille années-lumière 

au-dessus de l'armoire en melamine 
ne réveille pas à voix basse 
l'étoile qui dort en smoking 
à l'entrée l'enfant met 

deux trente sous dans la fente 
et l'univers se met à tourner 

au centre des pelouses. 
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L'escargot a rendu l'âme 
sur la table avez-vous vu 
la marque du néant? 
Le monde dur se détache 
des pôles vogue dans le cosmos 

avec les morts 
j'aspire doucement à l'Indien le fakir 
voyez-vous c'est moi ce novembre qui s'effeuille 

à fendre le ciel reclus. 



Il arriva quelqu'un sur 
la chaîne d'assemblage 

les travailleurs se cachaient 
dans les toilettes 

fumaient cigarette sur cigarette 
lisaient des journaux populaires 
peut-être le rivage paisible 

était-il pour ceux qui se taisaient 
le dernier arrivé lui non plus ne disait mot 
on en conclut qu'il était prêt 

à l'usage. 




